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UN BAL, UNE PRISE… 
Un texte inédit de Emmanuel Lauzon 

 

Lui, c’est Il. Elle, c’est Elle. Ils sont meilleurs amis depuis leur rencontre, l’année dernière.  

Au fil du temps, leur relation a évolué et il est devenu évident aux yeux de tous qu’ils ont des 

sentiments l’un pour l’autre. Toutefois, leur relation n’a pas encore été officialisée par un premier 

baiser. Il attendait le bon moment. Et celui-ci est enfin venu. Ce soir, c’est leur bal de finissants 

et, bien sûr, ils y vont ensemble. Il a bien l’intention de profiter de l’occasion pour faire sa 

déclaration. Si tout se passe bien, ce devrait être une soirée mémorable. Surtout que leur école 

a mis le paquet : l’événement se déroulera sur un petit bateau de croisière, en partance du Vieux-

Port de Montréal. 

Réunis devant la maison d’Elle, avec leurs familles, ils se prêtent à la traditionnelle séance  

de photos. Ils sont radieux. Lumineux. Ils font presque ombrage au soleil. 

- T’es tellement belle dans ta robe. 

- T’es pas mal non plus avec ton habit. Le nœud papillon que je t’ai acheté te va trooop 

bien. 

À ce moment, le père d’Elle arrive et tend les clés de sa voiture à sa fille. C’est Elle qui conduira. 

- Faudrait penser à y aller, dit-Il. 

- Oui, t’as raison. On y va ! 

Elle lève le bras dans les airs et agite les clés de son père pour annoncer à tous que l’heure du 

départ a sonné. Après quelques accolades et bons mots de leurs parents, ils prennent place dans 

la voiture. Il sort son téléphone portable et, tout excité, entre leur destination dans son 

application GPS. Fières et émues, leurs familles les regardent s’éloigner en direction de  
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leur destin. Car c’est bien cela dont il s’agit. Au final, le bal n’est qu’une occasion de se rapprocher 

de leur véritable destination : Eux.  

« Dans 150 mètres, tournez à droite sur la rue Simard », annonce la voix féminine du système de 

navigation. 

- Connecte ton téléphone au Bluetooth de l’auto et mets-nous de la musique !!! 

- À vos ordres, votre Altesse ! 

Il ouvre l’application Youtube Music et arrête son choix sur une proposition de liste de lecture 

intitulée Virée nocturne. 

- PARTY !!! s’écrie-t-Elle. 

« Dans 300 mètres, à l’embranchement, tournez à droite et suivre la bretelle d’accès vers 

Boulevard Taschereau. » 

Les deux « amis » gambillent au rythme de la musique comme deux hyperactifs. 

- On joue à un jeu ! lance-t-Elle. 

- OK. Lequel ? 

- On fait des prédictions pour ce soir. Genre : je suis certaine que monsieur Rivard va en 

profiter pour cruiser madame Leblanc. 

- AHAHA ! OUIII ! 

« Dans 300 mètres, prendre la sortie vers autoroute 20 en direction de Varennes. » 

- Elle nous fait pas passer par le Pont Jacques-Cartier ?! s’étonne-t-Il. Bizarre… 
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- C’est complètement bloqué. Ça doit être pour ça. Pas grave. Bon, on continue le jeu ! Fais 

une prédiction. 

- Hum… je pense que Karelle va porter une robe ultra chère pis qu’elle va passer son temps 

à pluguer le prix qu’elle l’a payée. 

- C’est clair ! Pis, à l’inverse, Jé va sûrement porter une vieille chemise avec un jean et des 

souliers de sport. 

- Tellement ! 

« Dans 500 mètres, prendre la sortie vers Tunnel Louis-Hyppolite La Fontaine. » 

Fenêtres ouvertes, cheveux au vent, ils entrent dans le pont-tunnel. Les murs de béton renvoient 

l’écho de la musique des voitures autour. Il y a de l’électricité dans l’air ce soir. L’arrivée de l’été 

se fait sentir. Ils sont heureux. Ils sont libres. 

« Dans 300 mètres, prendre les deux premières voies à partir de la droite, puis, garder la droite 

pour tourner à droite sur rue Sherbrooke Est. » 

De petits nuages se sont installés au-dessus de la ville, mais quelques rayons de soleil réussissent 

à se frayer un chemin jusqu’au sol. Un des rais de lumière semble même leur tracer le chemin. 

« Dans 150 mètres, tournez à gauche sur la rue Auclair, puis, votre destination se trouvera sur la 

droite. » 

- Hein ?! s’étonne-t-Elle. On est vraiment pas dans le Vieux-Port ! 

Il commence à être nerveux. Le doute s’empare de lui. Il saisit brusquement son téléphone pour 

vérifier l’itinéraire, mais ses mains tremblent tellement qu’il échappe l’appareil entre les deux 

sièges avant. À l’intersection, Elle prend la rue Auclair à gauche et tourne à droite dans le premier 

stationnement, tel que l’indique la voix du GPS. 

« Vous êtes arrivé. » 
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- Euh… 

Elle et Il regardent partout autour. Non seulement ils ne sont pas dans le Vieux-Port, mais le décor 

ressemble plutôt à celui d’un quartier industriel.  

- C’est quoi, ça ?! s’étonne-t-Il, paniqué. 

- On dirait un dépotoir. 

- Ça SENT le dépotoir, aussi ! 

- Tu es sûr d’avoir écrit la bonne… 

- J’ai entré le nom de la place ! l’interrompt-Il. C’est bien Quatre Saisons, le nom de la 

compagnie de croisière ? 

- Oui… 

Elle lève la tête vers l’enseigne du bâtiment devant eux. 

QUATRE SAISONS : SERVICE DE GESTION DES DÉCHETS 

Il est au bord de la crise de nerfs. Le départ du bateau est dans moins de trente minutes. 

- On a peut-être encore le temps de se rendre, fait-Il. 

Il plonge la main entre les deux bancs et saisit son téléphone afin de lancer une nouvelle 

recherche d’itinéraire. Cette fois-ci, Il entre l’adresse exacte du quai de départ du croisiériste 

dans le Vieux-Port. Son visage se décompose en apercevant les options que lui propose son 

application. Toutes les artères principales sur l’ile de Montréal sont complètement 

congestionnées. Même avec le trajet le plus rapide, ils n’arriveront pas à temps pour le départ 

du bateau. Il est rouge de colère contre lui-même. Comment a-t-il pu commettre une telle gaffe 

?! 
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- Appelle quelqu’un, n’importe qui ! Dis-leur de nous attendre. 

- Ils nous ont bien avertis qu’ils attendraient pas les retardataires… 

- Je peux pas croire, je peux pas croire… rumine-t-Il. 

Elle sort de la voiture et va ouvrir la portière côté passager. 

- Je peux pas croire que j’ai scrapé notre bal. J’ai scrapé… 

- Mais non ! C’est un dépotoir, pas une cour à scrap ! lance-t-Elle en éclatant de rire. 

Dans ses yeux, on peut lire tout l’amour qu’elle ressent pour Il. Elle lui attrape le bras et le tire 

hors de l’habitacle. 

- C’est pas drôle ! 

- Oui, justement : c’est fucking drôle. Bon ! J’ai assez attendu. Tu vas finir par m’embrasser 

ou quoi ? 

Il fige. C’est loin d’être le scénario romantique qu’il s’était imaginé. Mais une chose est sûre, pour 

être mémorable, cette soirée sera mémorable ! Un premier baiser sur fond d’odeur d’ordures, 

ça ne s’oublie pas. 

Un bal, une prise… pis de l’amour. 

Et du lixiviat, pourquoi pas ?! 

 
 
 


